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Evcche'  de  Montréal,  le  18  Janvier  1849. 


LES  souffrances  de  N.  S.  P.  le  Pape  sont,  à  nos  yeux,  une  mine 
pr<scieuse  qu'il  faut  exploiter  au  profit  de  la  Foi  de  notre  bon  peuple,  en  lui  inspirant  une 
profonde  vénération  pour  le  Chef  de  l'Eglise,  et  une  souveraine  horreur  pour  les  révolutions 
dont  il  est  victime,  et  qui  pourraient  bien  quelque  jour  nous  attemdre.  Qitob  absil. 

C'est  notre  devoir  d'être  prudent,  comme  le  serpent  qui,  chaque  fois  qu'il  est  attaqué, 
met  sa  tête  en  sûreté,  et  laisse  morceler  son  corps  ;  parce  que  c'est  là  qu'est  sa  vie,  et 
qu'il  peut  toujours  rejoindre  les  parties  séparées  de  son  corps  quand  sa  tète  est  saine  et 
sauve.  Que  la  première  autorité  soit  respectée  comme  elle  le  doit  être,  et  nous  n'avons 
rien  à  craindre. 

En  conséquence,  veuillez  bien,  en  lisant  la  Lettre  Pastorale  ci-jointe,  insister  sur  ces 
deux  choses  :  l'honneur  qu'il  y  a  pour  le  Pape  d'être  une  si  fidèle  image  de  J.-C,  et  les  hor- 
reurs qui  se  commettent  dans  toutes  les  révolutions. 

Cela  est  d'autant  plus  important  que  certains  Journaux  Anglais  annc rc  it  avec  com- 
plaisance la  chute  du  Papisme,  et  le  règne  du  Protestantisme  ;  et  qu'un  certain  Journal 
français  cherche  à  répandre  des  principes  révolutionnaires. 

Vous  pourrez  partager,  comme  il  vous  plaira,  la  lecture  de  cette  lettre,  pour  ne  pas 
trop  allonger  votre  Prône  ;  et  pouvoir  en  donner  les  explications  que  vous  jugerez  néces- 
saires. 

L'occasion  m'a  paru  favorable  pour  faire  en  passant  une  mention  particulière  des 
Communautés,  Associations  et  Confréries,  afin  de  les  mettre  de  plus  en  plus  en  honneur, 
et  pour  dire  un  mot  des  bals  et  autres  divertissemens  dangereux,  afin  de  vous  fournir  Poc- 
casion  d'en  parler  et  de  les  défendre  plus  strictement  dans  un  tems  de  deuil  comme  celui-ci. 

Je  vous  prie  de  prier  et  faire  prier  pour  le  succès  des  Retraites  qui  vont  se  faire  à  la 
ville,  depuis  la  Septuagr-simc  jusqu'à  la  Quasimodo.  Vous  y  avez  tous  intérêt  ;  car  de  la  ville 
dépend  le  sort  des  campagnes.    Il  faut  donc  que  vous  nous  aidiez  à  vous  donner  le  bon 

exemple. 

Je  suis  bien  cordialement, 

Monsieur, 

Votre  très-humble  et  très-affectionné  serviteur, 


Bibliothèque, 
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LETTRE  PASTOBALE  de  Monseigneur  l'Eveque  de  Mont- 
réal, ordonnant  des  prières  pour  N.  S.  P.  le  Pape,  PIE  IZ, 
oblige'  de  quitteir  Borne  et  de  se  reAigier  dans  un  Boy- 
aume  étranger,  par  suite  des  troubles  arrives  dans  sa  Oa- 
pitale,en  Novembre  dernier. 


IGNACE  BOURGET, 

Par  la  miséricorde  de  Dieu  et  la  grâce  du  St.  Siège  Apos- 
tolique, Evêque  de  Montréal,  etc.,  etc.,  etc. 

Au  Clergé  Séculier  et  Régulier,  aux  Communautés  Religieuses,  et  à  lot^s  les  Fidèles  de  notre 
Diocèse,  Salut  et  Bénédiction  en  Notre  Seigneur  Jésus-Christ. 

JjA  présente  I<ottrc  Pastorale,  Nos-Très-Chers-Frères,  est  pour  vous  annoncer  de  bien 
tristes  nouvelles.  La  capitale  du  monde  chrétien  est  en  proie  à  de  sanglantes  divisions. 
La  populace  mutinée  a  envahi  la  paisible  demeure  de  N.  S.  P.  le  Pape.  Le  sang  innocent 
d'un  pieux  et  savant  Prélat,  attaché  à  sa  personne  sacrée,  a  arrosé  le  Quirinal.  Des 
balles  meurtrières  ont  pénétré  jusque  dans  l'appartement  occupé  par  le  St.  Père.  De 
lâches  assassins  ont  massacré  impunément  le  premier  Ministre  des  Etats  Pontificaux.  Les 
rues  de  la  ville  sainte  ont  retenti  de  chants  profanes  à  la  gloire  du  poignard  démocratique 
qui  avait  été  l'instrument  d'un  si  grand  crime.  Ces  mêmes  rues  ont  entendu  le  cri  séditieux 
et  sanguinaire.  Mort  au  Pape  !  Mort  aux  Cardinaux  !  Enfin  le  bien-aimé  et  immortel  PIE 
IX,  traité  comme  un  prisonnier  dans  son  propre  palais,  a  été  fijrcé  de  quitter  Rome,  pour 
chercher  un  asile  dans  un  Royaume  étranger,  afin  d'y  exercer  librement  les  devoirs  sacrés 
du  Souverain  Pontificat. 

Tel  est,  N.  T.  C.  F.,  autant  que  nous  avons  pu  l'apprendre  par  les  Journaux  Publics,  le 
résumé  de  ces  déplorables  évèncniens  qui  couvrent  de  deuil  le  monde  entier.  Pour  vous 
les  annoncer,  nous  manquons  d'expressions  capables  de  peindre  notre  juste  douleur  ;  mais 
vos  âmes  sont  naturellement  si  sensibles  et  si  généreuses  que  ce  simple  exposé  suffira  pour 
vous  attendrir  sur  les  maux  qui  accablent  aujourd'hui  le  Père  de  toute  l'Eglise. 

Il  est  donc  arrivé  pour  lui  ce  temps  mauvais  qu'il  nous  prédisait,  lorsque,  recomman- 
dant à  notre  charité  la  malheureuse  Irlande,  il  nous  disait,  avec  tout  l'accent  de  sa  profon- 
de attliction  :  Elle  est  toujours  là  devant  7ios  yeux  cette  horrible  et  cruelle  tempête,  depuis  long- 
'  temps  sotdevée  contre  l'Eglise  universelle.     (Encyclique  du  25  Mars,  1847.) 

Alors  pourtant  il  était  entouré  des  hommages  et  de  la  vénération  de  son  peuple. 
Alors  se  succédaient  à  Rome,  presque  sans  interruption,  de  pompeuses  ovations  et  de  ma- 
gnifiques illuminations,  pour  célébrer  son  glorieux  avènement  au  Trône  Pontifical.  Alors 
les  collines  de  la  Cité  Eternelle  retentissaient  jour  et  nuit  des  bruyants  applaudissemens 
d'un  peuple  ivre  de  bonheur  sous  son  gouvernement  libéral  et  paternel.  Le  monde  entier 
fesait  écho  aux  réjouissances  de  la  capitale  ;  et  toutes  les  nations  catholiques  bénissaient 
la  Divine  Providence  do  leur  avoir  donné  un  si  bon  pasteur.  Le  nom  de  ce  grand  Pontife 
était  dans  toutes  les  bouches  ;  et  Rome  voyait  aifiuer  dans  son  sein  une  foule  empressée  à 
venir  de  tous  les  points  du  globe  pour  contempler  la  sagesse  de  ce  nouveau  Salomon. 

Nous  avons  vu  de  nos  yeux,  N.  T.  C.  F.,  ce  que  Nous  vous  rapportons  ici  :  mais  notre 
plume  ne  saurait  vous  exprimer  noc  vives  et  délicieuses  émotions  à  la  vue  du  Vicaire  de 
.I.-C,  fcsaiit  rayonner  de  tant  de  gloire  la  Chaire  Apostolique.  Uélas  !  ces  jours  de  triom- 
phe ne  devaient  pas  être  longs  !     Déjà  ils  sont  passés  ! 

Mais  au  milieu  de  toutes  ces  démonstrations  publiques  de  joie  et  de  toutes  ces  protes- 
tations solennelles  d'attachement,  le  St.  Père  se  préparait  à  Vhorrihle  tempête  qui  aujourd'hui 
agite  la  barque  de  Pierre.  Descendit  procella  vcnti.  (Luc,  8,  23.)  Il  pressentait  et  disait 
que  c'était  là  son  Dimanche  des  Rameaux  ;  et  que  bientôt  arriverait  son  Vendredi  Saint. 
Noire  âme,  écrivait-il  alors  à  tous  les  évêques  du  monde,  se  trouble,  en  songeant  quelle  est  la 
haine  de  l'ennemi  contre  le  Sanctuaire  ;  et  quelle  conjuration  impie  s'est  formée  coiire  le  Sei- 
gneur et  contre  son  Christ.     (Encyclique  du  '25  Mars,  1847.) 

Voyons  un  peu,  N.  T.  C.  F.,  com:ucat  s'accomplissent   ces  paroles  pvophétiijucs  de 
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Notic  IVic;  cl  <li"  <|iullo  iiinni«ic  PiHoimiintc  n'-volulio!)  dont  il  est  victiiiio,  l'a  rendu  une 
iiuH^'c  Inipimnlc  df  tolui  dont  il  est  lo  Vicnirc.  Il  t'st  ontr»';  triomphant  à  Konio  coiinno 
.!.-('.  à  Jt'rnsaii'in,  et  Uiciitùl  il  <hI,  coninir  lui,  raH.siisiô  d'opprobres  et  n'jctédf!  son  pt-nplc. 
Lp  palai.s  du  Cjnirinal  conniif  tilui  d»;  l'ilato  retentit  du  cri  do  r^'-volte  :  Noliimu.t  hune 
rr^iiare  supcrnon,     Aom«  ne  voulons  point  (pic  celui-ci  noit  notre  Roi.  (Luc,  lî),  14.) 

I.e  Mont  Cnvalio  coninio  le  Calvaire,  est  couvert  d'un  |)euplc  inconstant  qui,  après 
avoir  chanté  avec  transport  le  lirudUchis  ipii  vcnit  in  nmnine  Ihmùni,  (Math.  "J,  !).)  lii'ni  soit 
Cl  lui  ipii  vient  mi  nom  (lu  Siiancur,  dvmutuhi  aussitôt  après  (/m'/7  soit  erwijié.  lia,  <;onKno 
J.-C,  la  douleur  de  voir  ù  la  tète  de  ceux  cpii  cherchent  il  se  rendre  niaitros  d((  sa  per- 
sonne, des  traîtres  (|u'il  a  coinhlès  de  bienfait.s,  et  (|ui  lui  doivent  la^ie.  Amiec.  ml  (piid 
rcnisli.  (Matlh.  IJG,  50.)  Connue  J.-C,  il  (u'donue  ù  ceux  qui  s'arment  pour  le  défendre 
de  remettre!  leurs  épées  dans  leurs  lourr»'aux.  Concerte  ^hidiuni  luuin  m  loentn  snuni,  (Idem 
ihid.,  i')2.)  Cîomnu!  .T.-C,  il  prend  soin  des  siens,  et  eonmiande  i\  ses  ennemis  de  ne  IcMir 
liiire  aucun  mal.  Sinile  //os  oliire.  (.loaii.  IS,  H.)  Comme  .7.-1'.,  il  se  retire  à  l'écart,  afin  de  prier 
pour  le  monde  entier,  el  en  parlicidier  pour  ses  ennemis,  dans  le  tem|)S  même  qu'ils  assiègent 
son  palais,  et  ((u'uue  ^'rèle  de  halles  tomhe  dans  ses  a|)partemens.  Pater  iliniitte  illis.  (Luc,  '2',), 
'M.)  Aujourd'hui  donc  (lu'il  a  tant  de  traits  de  ressemblanee  avec  son  Maitre,  il  |)eut  hien  nous 
laire  comme  lui  ces  plaintes  amoureuses  et  touchant(;s  :  Tons  mes  amis  m'ont  ahundonnc,  et 
il  ne  s'est  trouvé  ù  l'assemhlée  de  mou  peuple  presque  personne  qui  ait  osé  ou  voulu  me 
donner  des  nr.ir(|ues  de  tidéhté  ;  omîtes  nmiei  niei  dcreliipierunt  me.  Les  sociétés  secrètes  ont 
cherché  âme  surprendre  jjour  m'arracherdes  concessions  eontrairesau  bien  de  la  Reli<j;ion  et 
des  Uoyaunu's  Chrétiens.  Ou  a  voulu  m'obliifer,  moi  qui  suis  le  l'ère  de  tous,  à  faire  la  guerre 
à  quel(]Ues  uns  de  mes  eiifaus.  Kt  parce  que  toujours  j'ai  montré  nn(!  .souveraine  horreur 
de  (iuitt(!r  ma  houlette  pastorale  |)onr  m'arua.'r  d'une  épée  san>i;uinaire,  on  a  réussi,  |)ar  do 
noirs  complots,  ù  soulever  contre  moi  mou  peuple  chéri  :  l'rœvalitcriint  insidiantcs  milù. 

Craijrnant  (lu'à  mon  sujet  il  ne  se  verse  une  seide  «fouttc  de  sanij,  j(;  me;  décide  à  quit- 
ter Rome  pour  un  temps,  imitant  l'extMuple  de  mon  Maître  (pii,  plusieurs  (ois  pendant  sa 
vie  mortelle,  se  cacha  pour  se  soustraire  ii  la  fureur  de  ses  cimemis.  .h sus  aiilcm  ahscon- 
</// se.  (Joan.  8,  ;">!•)•  <>aulé  à  vue,  et  n'ayant  jjIus  la  liberté  de  sortir  seul,  il  a  fallu  me 
travestir  |)our  accomplir  ce  dessein.  Nations  Catholicpies,  vous  serez  stupéfaites  en  appre- 
nant que  votre  Chef  a  été  réduit  à  sortir  de  Rome  sous  la  livrée  d'un  la(|uais.  Mais  souvenez 
vous  (jue  je  n'étais  |)as  encore  humilié  comme!  mon  Maître,  (juaud  il  sortait  de  .lérusalem, 
charijé  des  malédictions  de  son  peuple,  et  trainant  le  bois  ignominieux  de  sa  croix.  Et  vous 
«[Ui  parcouri'Z  ces  routes  (jue  j'ai  sui\  ies,  assis  tristement  à  coté  d'un  cocher,  soyez  dans 
l'étounemcut,  et  voyez  s'il  est  une  «louleur  send)lable  à  la  miemu\  O  ros  o;nncs  ipii  traiisi- 
tis  pcr  viain,  altciiditc  el  vidctc  si  est  dolor  sicut  dolor  meus.     (Tlireii.  1,   12.) 

Adieu,  Rome,  \ille  toujours  chère  à  mon  cœur.  Vinea  electa.  .Te  t'ai  comblée  do  bien- 
faits :  je  l'ai  accordé  d'imn.enses  privilé<,'es  ;  je  t'ai  prodi;,fué  les  concessions  1(!S  plus  libérales. 
Comment  donc  as  tu  pu  devenir  pour  moi  un  sujet  de  si  ffrande  amertume  {  Quomodo  con- 
versa es  in  amariliidincm  /  (Au:os,  (i,i;{.)  Ciienunant  Iristenicnt  vers  une  terre  étrauivère,  mes 
yeux  baiifUi's  de  hirnu's  .-e  fixent  sur  toi,  (i  cille  iniiralr  !  \  ideiis  eivitalem J'irril  super  ///(/«). (f^ue, 
J9,n.)  liélas!  (pic  (le  malheurs  vont  venir  ioudn»  sur  toi  !  Sans  l'asleuret  suis  R^ii,  tu  vas 
être  livrée  à  toiit(>s  les  horreurs  de  la  plus  atlreusc;  anarchie.  Venicnt  dies  in  le,  'J'es  liiibitaiis, 
on  se  disputant  le  pouvoir,  vont  devenir  tes  plus  cruels  ennemis.  Circumdahunt  te  iniinici 
tut,  (Luc,  19,  l.i.)  Des  milliers  d'étrangers,  (pii  venaient  assister  à  tes  joyeuses  solennit(\s, 
vont  l'uir  bien  loin,  comme  à  la  vue  de  Habyloue.  Pauvre  j)euplc  !  Que  ikî  vas  tu  pas  de- 
venir !  Ne  seras  ui  |)as  l(!  jou(t  et  la  victime  de  tout(!S  les  passions  dé(;hainées,  et  ton  sang 
ne  va-t-il  i)as  bienlot  couler  comme  l'eau  autour  de  cette!  nouvelle  Jérusalem  !  Ejfuderunl 
sniiguincm  corum  tan(ju(ein  aijMim  in  eirenitu  Jcruscdem.  (l's.  78,  3.) 

Telles  sont,  N.  T-  C.  F.,  les  humiliations  et  les  soufl'rances  do  N.  S.  P.  le  Pape  ;  et  c'est 
ainsi  (pi'en  devenant  mu!  si  touchante  image  du  Souverain  Pasteur,  il  devient  de  plus  en 
plus  vénérable  aux  yeux  de  notre  l'"oi.  Ainsi  la  Croix  à  l!M|uello  il  est  attaché  ne  saurait 
être  pour  nou;i  ni  vue  folie,  ni  un  scandale,  comme  l'était  pour  le  Juil'  et  le  payeu  la  croix 
de  J.-C.  Bien  au  contraire,  elle  est  pour  tous  les  enlims  de  l'ICglise  un  vrai  sujet  de  gloire. 
Car  c'est  une  ghjire  pom*  ions  les  Catlioli(|ues  d'avoir  un  chef  doué  de  cette  su|)rème  sages- 
se, qui  sait  allier  les  vraies  libertés  des  peuples  avec  l'ordre  et  la  tranejuillité  publi(]ue  ;  la 
bonté  avec  la  fermeté,  li  justice  a\ec  la  paix. 

Oii!  vous  l'avez  sans  doute  remareiué,  N.  T.  C.  F.,  dans  la  lecture  de  la  présente 
Lettre,  comme  dans  les  rap|)orts  des  .'ournaux  Publics;  c'est  à  cause  de  sou  amour  pour 
Ja  justice  et  la  |)aix  que  N.  S.  P.  le  l*a[)e  est  aujourd'hui  eu  butte;  à  une  violence!  iiu)uie  et 
sacrile-ge.  C'est  |)rincipaliinent  parce  ([u'il  a  refusé  constamment  eh;  faire  la  guerre  à  l'Au- 
triche, puissance  amie  et  proteelrice  du  St.  Sie'ge,  (jue  les  perturbateurs  du  repos  |)nblic 
ont  soulevé  contre  lui  une  certaine  classe  d'Iionnues  perve'rs,  epii  pc  cherchent  eiu'ù  boule- 
verser toutes  les  soe'iélé.-;  pour  arriver  an  pouvoir,  ou  s'enrichir  du  bien  d'autrui. 
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Atlndioiis  iioiiH  (loue,  ilo  cdMir  (!l  (rùinc  à  ce  bon  Pasteur  ([ui  s;i('rilio  tout  |)our  lu 
truM(|uillilé  ot  lo  honliour  do  sou  troupeau.  Dans  cotto  furicuae  tonipèto  HouIevt'M  contre 
lu  St(,'.  Kjçline  Uomuino,  soyoïiH  |)lciuH  d'esp^'-rance,  en  voyant  sur  la  Chuire  de  St.  Pierre 
lui  l'ontilo  «;  terme  et  si  }^<'în('*renx.  C^royoïis  que  Dieu  ik;  renj;a^o  dana  ce  grand  combat 
(pie  pour  lui  faire  remporter  une  victoire  ^'clataiite  sur  touIcH  Ich  doctrines  pcrnicicnaes, 
«usai  contraires  au  bien  dos  pcu|)!es  cpi'il  lu  suintclé  do  la  niornlo  ("ivungéliquc.  Ocriamen 
forte  dcdit  illi  ut  vhwcrct.     (Sn|).  10,  12.) 

Mais  Nous  avons,  N.  T.  C.  F.,  un  devoir  sncr^i  i\  rem|)lir  tout  je  temps  cpie  durera  co 
grand  combat.  C'est  de  prier  avec  plus  de  ferveur  <|ue  jamais  pour  ce  digne  l'ontifc. 
l'reiion.s  pour  nous  ces  paroles  si  pressantes  (|ue  lui-mem(!  adresse  aux  Fidèles  de  Rome. 
Nous  voulons  ci  ordonnons  ijiic  de  ferventes  prières  s'élèvent  vhuijue  jour  v<rs  Dieu  pour  noire, 
humble  personne,  et  pour  le  rétablissement  de  l(t  pnix  dans  le  monde  ;  et  spécialement  dans  notre. 
Elut,  et  (J  Home  où  sera  toujours  notre  citur,  queUpic  soit  ta  partie  du  liereail  de  Jésus-Christ  qui 
nous  abrite.  Cette  touchante  invitation  sera  entendue  de  tous  les  peuples  catlioli<|ues  ;  et 
bientôt  tous  les  temples  de  l'univers  retentiront  d'humbles  supplications,  pour  que  les  vcuux 
urdcns  du  i)asteiir  universel  soient  i)romptcmciit  exaucés. 

Oh  !  oui,  ils  lo  seront,  N.  T.  C.  F.,  cor  de  tout  tcms,  les  prières  de  l'F-glise  pour  son 
l)rcniier  pasteur  ont  été  toutes  puissantes  sur  le  cœur  de  Dieu.  L'impie  llérode,  pour  se 
rendre  populaire,  fait  mettre  en  prison  St.  Pierre,  le  premier  des  Papes,  T^es  prières  ,do 
l'I'ïglise  vont  aussitôt  cliercher  au  ciel  l'ange  du  Seigneur  et  le  conduisent  dans  la  prison  du 
l*riiic(!  des  Apôtres.  Oratio. ..  ./iebnt. ,.  .ab  Ecelesia  ad  Dcuni  pro  eo.  (Act.  12.)  Il  voit 
ses  chaînes  se  briser  et  les  portes  <lc  sa  prison  s'ouvrir;  et  il  s'écrie  dans  son  étonnenicnt  : 
Vraiment  le  Sei<j;nenr  <i  envoijé  son  an^e,  et  il  m^i  délivré  de  la  puissance  d'Hcrode,  et  de  toutes 
les  eudiHcties  desJuifs,     (Idem.  Ibid.) 

De  nos  jours.  Pie  VII,  d'heureuse  mémoire,  est,  par  la  malice  des  méchants  et  la  vio- 
lence des  gens  arnés.  arracl;é  de  son  Siège,  et  jeté  dans  une  étroite  prison  à  Savonc.  Au 
bruit  de  cet  enlèvcnieiit  sacrilège,  tous  les  Fidèles  se  mettent  en  prière,  et  ils  sont  exaucés. 
Car  au  moineiit  où  l'on  s'y  attendait  le  moins,  et  par  un  do  ces  évènenicns  extraordi- 
naires ()ui  tout  toucher  du  doigt  l'admirable  Providence  de  Dieu,  ce  pieux  Pontife  rentrait 
glorieux  ot  triomphant  à  Home,  pendant  que  son  injuste  persécuteur  allait  expier  sur  un 
rocher  les  maux  (jue  son  ambition  démesurée  avait  causés  à  l'Eglise  et  à  l'Empire. 

Prions  donc,  N.  T.  C.  F.,  avec  confiance,  puisque  nous  serons  en  union  de  prières  avec 
toiiles  les  Eglises  du  .Monde  Catholiiiue.  Demandons  avec  foi  que  le  Successeur  de  Pierre 
marche  sans  crainte  sur  c(!tto  mer  agitée  par  les  passions.  Réveillons,  par  notre  ferveur, 
J.  C.  (|ui  dort  dans  la  barque  de  Pierre,  pendant  une  aussi  furieuse  tempête  ;  et  conjurons-Io 
«le  coiiuiiandor  aux  vents  et  à  la  mer,  pour  qu'il  se  fasse  un  grand  calme. 

l'rioz,  zélés  l'asteurs,  et  poussez  de  jjrofonds  soupirs  ;  couvrez-vous  de  cendres  et  de 
ciliées,  et  oH'rez  au  Seigiuur  des  ojuvihjs  d(!  pénitence  j)ourappaiscr  sa  colère,  ilulate  Pas- 
tores...  in  eitieio  et  in  cintre.  (.Térem.  12r>,  ÎM.)  Car  les  terribles  comtnotions  ()ui  agitent  le  monde, 
ti  cet  ébranlement  de  totilos  les  sociétés,  annoncent  «pie  le  grand  jour  du  Seigneur,  lo  jour 
|«le   deuil  ot  do  désolation  arrive.     Quia  venit  dies  Doniini  magna  et  amarn  valdc  ! 

Priez,  vierges  pieuses  et  innocentes,  levez  vos  mains  suppliantes  vers  le  ciel,  et  par 
vos  gémissemens,  obtenez  du  Père  des  Miséricordes,  pour  le  Père  de  l'Eglise,  tous  les 
dons  parfaits  dont  il  a  besoin  dans  ces  temps  orageux.  Priez  aussi  j)our  ces  nombreuses 
Communautés  qui  peuplent  la  Ville-Sainte,  et  y  font  jour  et  nuit  entendre  les  cantiques  du 
Seigneur.  Ah  !  il  est  bien  à  craindre  que  les  impies,  après  avoir  frappé  le  Pasteur,  n'exer- 
cent leur  fureur  sur  la  portion  choisie  de  son  troupeau.  Plonge,  quasi  virgo.  (Joël,  1,  8.) 

Joignez  à  vos  ferventes  prières  les  mérites  du  sacrifice  que  vous  avez  fait  des  boissons 
enivrantes,  vous  tous  qui  vous  êtes  enrôlés  sous  le  glorieux  étendard  de  la  Tempérance. 
N'oubliez  pas  que  les  grandes  bénédictions  que  répand  partout  cette  noble  Société,  décou- 
lent du  Crucifix  qu'à  bénit  pour  vous  le  St.  Père,  dans  le  zèle  ardent  qui  l'anime  pour  le  suc- 
cès de  toutes  les  réformes  salutaires. 

Enfans  de  St.  Vincent  de  Paul,  que  les  œuvres  de  votre  charité  s'élèvent  sans  cesse 
jusqu'au  trône  du  Père  des  Pauvres.  Qu'elles  descendent  du  ciel  toutes  imprégnées  de 
célestes  faveurs,  et  qu'elles  aillent  répandre  la  joie  et  la  consolation  dans  le  sein  d'un  Père 
si  justement  attligé. 

Pieuses  Confréries,  ferventes  Congrégations,  Familles  Chrétiennes,  n'oubliez  pas,  dans 
vos  saintes  réunions,  de  recommander  à  Dieu  et  à  la  Bienheureuse  Vierge  Marie, 
le  Pasteur  qui  vous  nourrit  dans  de  gras  pâturages,  et  vous  comble  des  bénédictions 
du  Ciel. 

Faisons  voir,  N.  T.  C.  F.,  que  nous  sommes  tous  des  fils  bien  afl'ectionnés  ;  et  que 
nous  compatissons  de  tout  notre  canir  aux  douleurs  de  notre  Père,  en  nous  abstenant  de 
tous  les  plaisirs  auxquels  se  livrent  les  mondains  dans  ces  jours  de  dissipation.    11  serait  en 
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effet  bien  humilinnt  pour  lui  de  voir  8c«  cnfnnB  «o  iai««or  aller  m.x  l.nU,  aux  diverti«8emen. 

nh  I  il  nVn  Hf.ra  nnfl  ainsi.  N.  T.  C.  F.,  cnr  vous  connaissez  trop  bien  ce  qu'exigent  de 
vousks  civ  nances'^-c  iRie.  «es  Pour  vous  interdire  toute  joie  profane,  .1  vous  suffit  de 
vous  les  COI  veimii^i^n    i,p,.i;.„  „«.  r.—Wiî  sur  une  terre  étmncJ're.     Lft,  comme  les  Juifs  & 

Ktrc  cxi  e  assis  tristement  sur  les  rivages  de  la  u.er  .pu  se  d^.ro.de  «nos  yeux  e  v.ent 
se  briser  1  nos  pieds,"  Nous  pleurons  nmèren.ent  en  pensant  aux  jo.es  de  S.on  et  aux  so- 
îenSs  de  ?aVille-Sainte.  Sx^crjhmina  Babylouh,  illic  sedmus  cljlcvimm,  cum  recordarcmur 
Sion.  (Ps.  136,  1.) 

Les  Dieux  Fidèles  qui  Nous  entourent  do  leur  respectueux  hommages,  vomiraient  bien 
iouir  du  nSuêix  spectacle  do  nos  augustes  cérémonies,  et  enlendro  les  mélodieux  can- 
faùes  nu"  SS  de  Rome  un  Paradis  anticipé,  et  remplissaient  tous  les  cœurs  religieux 
Snu3  pures  et  des  plus  délicieuses  jouissances.  Mais  comment  P"«"'«"V'i"."\tïïe: 
les  cantiques  du  Seigneur  «»'  une  terre  étrangère  et  loin  du  tombeau  des  SS.  Apôtres. 
Quovwdo  canlabimus  canlicum  Vomim  m  terra  ahcna  >   (Id.  ibid.  4.) 

Vous  allez  donc,  N.  T.  C.  F.,  en  témoignage  de  votre  profonde  affliction,  suspendre 
tousT^nii— 'de  musique  aux  saules  P'-reurs  qui  cm.bragent^^ 

?s::î;^s^:t'îs;3:=?sr:r^î^;'col;.^i.,'^^^^ 

r?des  «nec,?c  es  e  ÏÏn  proclm m,  ou  rendant  compte  a  ce  premier  l>astcur  de  notre  n.lm.- 
Imtiôn  Nous  po"rrons^ousolc:r  non  cœur  alHigé,  en  lui  apprenant  .,ue  -"  ^fiin^  ^u 
Sèi  (k>  Mont  éal  ont  compati  à  sa  juste  .l.M.leur;  et  que  pour  le  témoigner  solennel  - 
menrdstt  déserté  toutes  les  maisons  de  plaisir  .t  rempli  tous  les  teujplos  pour  y  implorer 
avec  larmes  sur  sa  personne  sacrée,  les  plus  «bcndantes  bénédictions  du  Ciel. 

Enfin,  prions  tous  ensemble,  N.  T.  C.  F.,  pour  que  notre  chère  et  heureuse  Patrie  ne 
se  relsen";  Lut  des  violentes  secousses  qui  agitent  l'Europe  ;  et  .,u'elle  ne  subisse  j.imais 
le  malheur  Se  quelques  unes  de  ces  sanglantes  révolutions  qui  enluuteut   tant  de  crmies  li  - 
detT  démoralisent  tant  de  peuples,  font  couler  tant  de  larmrs  et  do  saug,  ravi  sent  a  la 
socTétéTnïïc  pères  de  famille,  et  plongent  <lans  la  désolation  et  la  misère  tant  de  veuves 
rdtrphdins.  Ws!  dans  ces  mouvemens  populaires,  c'est  toujours  le  pauvre  p.up lo 
oui  na™  son  sang,  et  que  l'on  mène  à  la  boucherie,  sous  prétexte  de  lui  procurer  la  li- 
Sëté     Oh'.l'e  le  hi  coûte  cher  cette  liberté,  et  combien  peu  il  en  -ouït     iasse  le  ciel 
NT  CF.  que  <le  pareils  malheurs  ne  tombent  jamais  sur  vous,  <|ui  êtes  Pobje     le  notre 
nlus  vive  sollicitude,  et  que  Nous  aillions  tous  si  tendrement  en  Jesus-thr.st.  Ah!  s. In 
V  Init^nriins      lue  le  Seiirneur  daigne  au  plus  tut  Nouj  retirer  du  momie,  pour  Nous 
é     S^i^L"  Sl^lld<^r  S"  voir  dj;  citoyens  armés  contre  des  citoyens,  .U-s  livres  con- 
tre de"  frèîes,  des  pères  contre  des  enfuns:  que  ,l.s,„.s-No.iM.os  propres  eiilans  s  a, radie 
kvic  sous  nos  veux  ;  remplir  nos  rues  et  nos  places  pubh<iues  de  sang,  de  carnage  et  de. 
^xdivres      Et  vràiûes,  co'mment  pourraient-elles  paraître  devant  Dieu,  couvertes  de  sang  , 
et  kra-re  révolutionnaire  dans  le  cœur  .'  Mais  il  n'en  sera  pas  ainsi,  N.  F.  Cl-.,  la  doci- 
îi té  a  ef  hSle  vous  avez  toujours  si  bien  écouté  les  avis  que  Nous  vous  avons  jusqu'ici  , 
adressés    au  nom  du  Seigneur, 'nous  tait  croire  que  vous  recevrez  ceux-c,  uvec  respect  e 
soumission     Qu'avons-Nous  à  vous  recommander  pour  échapper  aux  malheurs  qui  desolcn 
Srrerandcs  et  puissantes  nations?  Les  voici  en  deux  mots:  Soyez  hdeles  a  Dieu,  et 
iesieciez  îoutes  les  autorités  légitimement  constituées.  Telle  est  a  volonté  du  Seigneur.  N  e- 
TouSas  ceux  qui  vous  adrr:sent  des  discours  séditieux  ;  car  ils  ne  sauraient  être  vos  vrais 
amis  Ne  isez  pas  ces  livres  et  ces  papiers  qui  soufflent  l'esprit  de  révolte,  car  ils  sont  les  vé- 
Î5es  des  doctrines  empestées  qui  semblables  au  chancre,ont  ronge  et  ruine  les  Lta  s  les  plus 
heureux  Sies  plus  florisLs.   Croyez  que  vous  pouvez  très  certainement  conquérir  les  vraies 
Ses  ce  Kui  rendent  les  peuples  vraiment  heureux,  beaucoup  mieux  par  une  conduite  mo- 
aie    ct'pa  une  sage  soumission  aux  lois,  que  par  des  violences  qui  vous  exposeraient  a  ces 
mêmes  malheurs  que  vous  avez  eu  à  déplorer  et  dont  vous  ne  perdrez  jamais  le  triste  souvenir. 
En  vous  racontant  si  au  long  les  déplorables  évènemens  qui  viennent  d'arriver  à  Rome  ; 
Nous  avons  eu  principalement  en  vue  de  vous  faire  voir  à  (,uels  excès  se  porte   un   peuple 
qiTabusc  de    grSces  que  lui  prodigue  la  Religion,  et  dans  quels  malheurs  d  se  préc- 
Jue7quand,  en  punition  de  ses  crimes,  .1  est  livré  à  un  esprit  de  vertige. 

'voici  maintenant,  N.  T.  C.  F.  comment  nous  procéd-jrons  pour  mieux  remplir  les 
volontés  de  î5.  s!  P.  le  Pape,  qui  veut  que  de  continuelles  prières  se  fassent  pour  toute 
l'Eglise,  et  en  particulier  pour  la  tranquillité  de  Rome. 

°  L  Le  Clergé  offrira  à  cette  intention  l'oraison  Deus  re/ugium  de,  qui  est  déjà  de  pré- 
cepte, et  qui  se  dit  chaciue  jour  à  la  Messe. 
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''""■fcirnuc  ConununautMcmincra  l'exercice  de  l'OraiHon  Mentale  par  le  SuUuar. 

""  T'L^(^l:v::i:::^t  Sdations  Religieuses  dirontune  dizaine  du  chapelet,  à  chacune 

do  »«""  P'«-7^i;';r5^7;;„,,,„«  ,„  terminera  dans  les  Hôpitaux  et  charitables  réunions  où 
on  letaListt  par  un  V«/cr  et  un  A.e,  parce  c,uo  les  prières  des  Membres  souflran»  de  J. 

"^•TCÏ^r^lC'joî^rnt  leurs  voix  innocentes  à  celles  de  toute  l'Eghse  et 
ou'il»  ;o^.sèïvcTt  ft  janmis  le  souvenir  d'un  évènen.ent  si  intéressant  pour  «""  <^7".  •«» 
înstUuters  etlnstitutrices  leur  feront  dire  chaque  jour  un  Pater  et  un  Ave,  à  la  fin  do 

''"""7*'À'chanue'"offico  de  l'Archiconfrério  et  de  N.  D.  do  Bonsecours,  a  la  campagne 
a  h.  X  l°on  chantera  ou  rC-citcra  les  Litanies  do  la  Stc.  Vierge.    Il  sera  bon  de 
Sïc'r  d^cefpises'  rii^^^  donner  aux  fidèles  les  nouvelles  que  l'on  recevra  du 

Pline     narcequ'ciles  les  intéressent  vivement. 

8   Cl  amie  famille  chrétienne  est  ir.vtée  à  dire  tous  les  so.rs  en  commun  quelque 
prière:  le  dïlet  par  exemple,  pour  le  Père  de  la  grande  famille,  qm  souffre  tant  de  maux 

'""F'TrmitnTceUeîettre,  Nous  nous  adressons  à  vous,  glorieuse  Vierge  Marie,  le 
Entcrmumnt  cette  LclJ^^^^^^^  puissant  secours  des  chrétiens  dans  leurs 

nSn^resoin       Jamrvo^^^^^^^^^  l'Eglise;  et  toujours  on  l'a  vue  tnom- 

FSs'r  ";;mbat.  parceque  vous  |tes    pour^a^éfens^^^^^^^^^^^^^  a™,  e  ra^ée  ^, 

SitroKr^SnXolîiS^^^^^^^ 

:3==rsss  ^?;^^nrrïs=»:rt- iu 

titre  de  secours  des  Chrétiens  ;  et  jamais  en  vain.  .,.„,.      ,,■        j    .     »  . 

Les  Pieux  pèlerins  que  le  malheur  du  Père  commun,  aussi  lui  Pèlerin,  attirera  de  toutes 
„.trnnv'nLT.ie  votre  Vénérable  Image,  sauront  que  ce  fut  sous  votre punsante  protection 
.^P  Pie  VÎ  e  trlautrefois  en  triomphe  dans  la  Ville  Sainte,  après  une  dure  captivité. 
iCiûront  missi  ÏÏ^d^^^^  la  reconnaissance  de  ce  Pieux  tontife,  le  bonheur  qu'Us 
ontlcSiaî  ce  sanctuaire,  une  fête  si  joyeuse  et  si  chère  à  leurs  «œurs.  Pénétrés 
de  confiance  on  votre  puissance  et  bonté,  ils  vous  supplieront  do  faire  pour  P»e  K.  ^e  que 
vn.wavez  fait  pour  Pio  VIL  Que  bientôt  il  aille  sous  notre  protection,  reprendre  posses- 
vous  a>tz  !^  ,''°"[  J„'J,,;"t  JJen  s'assayant  sur  la  chaire  de  St.  Pierre,  i  entonuo  le  can- 
^!^r  l  îv  reconi  S^^^^  Qu'à  sa  voiï  triomphante  et  joyeuse,  toutes  les  Eglises  dépo- 
1    t  lir   orrniën^^  S^  se  revêtent,  comme  aux  jours  de  leurs  grandes  solennités 

q";  touterterre  relie  l'iiymme  sacrée  qui  vous  proclamera  de  nouveau  le  secours  des 
Chrétiens.     Omnis  terra...  psallat  tibi...  Auxihum  thnstuinorum.  ,  •  j    *     .. 

SERA  la  présente  Lettre  Pastorale  lue  au  Prône  de  notre  Cathédrale,  à  celui  de  toutes 
lesEaUse  Paros  iales,  le  premier  Dimanche  après  sa  réception,  et  ««  «h'^P't'eJ^»^  °'^ 
tesl^sCo— àutés  séculières  et  régulières  de  ce  Diocèse,  le  premier  jour  après  qu  elle 

''"'''donné  à  Montréal,  en  notre  Palais  Episcopal,  le  jour  de  la  Fête  de  la  Chaire  de 
St  P?e?re,île  (^xSième' jour  do  Janvier,  de'l'année  mil  huit  cent  quarante-neuf,  sous  notre 
seing  et  sceau,  et  le  contre-seing  de  notre  Secrétaire. 

^  IQ,  EVEQUE  DE  MONTREAL. 

Par  Monseionevr, 
JOS.  OCT.  PARÉ,    Chan.-Secrétaire. 


[Vraie  Copie.] 


Chan.-  Secrétaire!^ 


